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LETTRES  PATENTES 


DU  ROI, 

*  * 

v 

Portant  établijjhnent  d’une  Société  Royale 

de  Médecine. 

Données  à  Verfailles.au  mois  cl’ Août  1778. 


Regijîrées  en  Parlement  le  premier  Septembre  ijyS. 

OUÏS  ,  par  la  grâce  de  Dieu  ,  Roi  de  France 
&  de  Navarre  :  A  tous  ceux  qui  ces  préfentes 
Lettres  verront;  Salut.  Quelques  confidéra- 
bles  que  foient  les  avantages  que  notre  chere 
6c  bien  année  fille  aînée  l’Univerfité  de  Paris  ,  6c  à  fon 
exemple  les  autres  Univerfités  de  notre  Royaume  ,  aient 
procuré  dans  tous  les  tems  à  nos  Sujets  par  les  lumières 
que  leur  enfeignement  n’a  celle  de  répandre  fur  toutes  les 
fciences  ;  cependant  les  Rois  nos  prédéceffeurs  ont  penfé 
qu’il  étoit  utile  aux  progrès  des  Lettres  6c  des  Beaux-Arts  de 
former  des  Sociétés  particulières  des  perfonnes  les  plus 
favantes  6c  les  plus  recommandables ,  pour  tenir  des  confé¬ 
rences  entr’elles  ,  afin  de  perfectionner  leurs  propres  con- 
/noifïances  par  la  communication  de  leurs  découvertes  7  8c 
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de  s’enrichir  même  de  celles  qui  pourraient  être  recueillies 
dans  les  pays  étrangers  où  les  Sciences  &  les  Beaux-Arts 
ne  font  pas  cultivés  avec  moins  de  fuccès.  Loin  que  la  for¬ 
mation  de  ces  Compagnies  particulières  ait  pu  bleffer  les 
droits  &  les  prérogatives  de  nos  Univerfïtés  ou  de  quel¬ 
ques-unes  des  Facultés  qui  les  compolent  ,  Nous  avons  au 
contraire  toujours  confédéré  leur  établiffement  comme  ajou¬ 
tant  à  la  gloire  8e  à  la  fplendeur  de  ces  Corps  deftinés  de 
toute  ancienneté  à  l’inflméHon  publique  ,  puifque  la  plus 
grande  partie  de  ceux  qui  compolent  ces  Sociétés  littérai¬ 
res  ont  reçu  les  premiers  élémens  de  la  fcience  dans  les 
Univerfïtés  ,  8e  que  pîulieurs  Membres  defdites  Universités* 
reçus  avec  éloge  dans  le  fein  de  nos  Académies ,  en  ont  fait' 
un  des  principaux  ornemens.  Perfuadé  que  tous  ces  établiffe- 
mens  continueront  de  répondre  à  nos  vues  par  la  fagelfe 
avec  laquelle  leurs  travaux  feront  dirigés  vers  le  bien  public. 
Nous  auronsnon  feulement  à  cœur  de  les  maintenir  &  de  les 
protéger  }  mais  Nous  failirons  encore  tous  les  moyens  qui 
s’offriront  à  Nous  ,  pour  accroître  l’émulation  des  talens  ,  en 
tout  ce  qui  pourra  intérelîer  le  bonheur  de  nos  Sujets- 
Conduits  par  de  telLes  considérations ,  Nous  avons  compofé 
une  Société  de  perfonnes  expérimentées  dans  la  fcience 
propre  au  traitement  des  maladies  de  toute  efpece,  8e  Nous 
leur  avons  ordonné  de  s’aflembler,,  dans  la  vue  de  parve¬ 
nir  à  former  une  colleélion ,  tant  des  obfervations  que  leur 
expérience  perfonnelie  leur  permettoit  de  réunir  ,  que  de 
celles  qui  leur  feroient  procurées  par  les  correspondances 
que  Nous  les  avons  excitées  à  entretenir  avec  les  Médecins  les 
plus  célébrés  des  Provinces  8c  même  des  pays  étrangers- 
Le  zèle  avec  lequel  ceux  que  Nous  avons  honorés  de  notre 
choix  fe  font  empreffés  d’entrer  dans  un  plan  fi  propre  à 
jetter  des  lumières  nouvelles  fur  les  caufes  des  épidémies. 


y 

dont  Nous  avons  la  douleur  de  voir  quelquefois  nos  Pro¬ 
vinces  affligées ,  Nous  préfage  les  fecours  heureux  que  nos 
Peuples  peuvent  en  recevoir  ;  &  Nous  ne  penfons  pas 
pouvoir  donner  à  ceux  qui  fe  dévouent  à  de  û  utiles 
découvertes  un  témoignage  plus  fignalé  de  notre  fatis- 
faêtion  ,  &  qui  puiffe  autant  leur  fournir  de  nouveaux  motifs 
d’encouragement  ,  que  de  rendre  {table  &  permanent ,  par 
notre  autorité ,  un  étabiiffement  qui  remplit  (i  dignement 
nos  efpérances.  Par  fuite  des  vues  qui  nous  engagent  à  favo- 
rifer  cette  Société  ,  &  à  ouvrir  une  valte  carrière  à  fes 
recherches,  il  Nous  femble  naturel  de  lui  attribuer  l’examen 
des  remedes  prétendus  fpécifiques  &  autres  de  quelqu’elpece 
qu’ils  puiffent  être  ,  pour  la  vérification  defquels  notre  très- 
honoré  Seigneur  &  aïeul  avoit  déjà  cru  nécefiaire  d’établir 
une  Commiffion  particulière  en  1772..  Un  pins  grand  nombre 
d’objets  de  même  genre,  réunis  entre  les  mains  des  mêmes 
perfonnes ,  exciteront  entr’elles  une  plus  grande  émulation  , 
Sc  Nous  parviendrons  d’une  maniéré  plus  fimple  à  faire  ceffer 
les  inconvéniens  trop  multipliés  de  la  dillribution  des  re¬ 
medes  inconnus  &  nuifibles  pour  la  plupart  à  la  fanté  de 
de  nos  Sujets.  Les  Eaux  Minérales  &  Médicinales  qui  font 
en  grand  nombre  dans  notre  Royaume  Nous  ayant  paru  former 
encore  un  objet  qu’il  étoit  intérefflmt  de  foumettre  aux  ob- 
fervations  delà  même  Société ,  Nous  nous  fommes  fait  rendre 
compte  des  Réglemens  intervenus  à  cet  égard:  Nous  avons 
reconnu  que  ,  pour  publier  avec  difcernement  les  propriétés 
defdites  eaux,  &  pour  établir  l’ordre  de  leur  diftribution  , 
Louis  XIV  avoit  annexé  à  la  Charge  de  fon  Premier  Mé¬ 
decin  la  Surintendance  des  Eaux  Minérales  &  Médicinales 
de  tout  le  Royaume  par  Lettres  Patentes  du  19  Août  1709, 
regiftrées  en  notre  Cour  de  Parlement  le  4  Septembre  de  la 
même  années  &,  comme  par  le  choix  que  Nous  avons  fait 
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de  notre  Premier  Médecin  6e  de  Tes  fucceffeurs  en  ladite 
Charge  pour  préfider  à  perpétuité  la  Société  que  Nous  avons 
réfolu  d’établir,  elle  fe  trouvera  à  portée  de  travailler  fous- 
fes  yeux  à  approfondir  de  plus  en  plus  la  nature  ,6e  la  pro¬ 
priété  des  Eaux  déjà  connues  6e  de  celles  qui  pourroient 
être  découvertes  par  la  fuite  j  Nous  nous  fommes  déterminé 
ii  manifester  nos  intentions  par  rapport  à  l’exécution  defdites 
Lettres  Patentes ,  afin  de  rendre  l’ufage  des  Eaux  Minérales 
6e  Médicinales  encore  plus  Salutaire.  Nous  avons  lieu  d’ef- 
pérer  d’autant  plus  de  fruits  des  obfervations  qui  résulteront 
des  Afiemblées  de  cette  Société  fur  tous  ces  objets,  que ,  le 
poids  de  Ses  travaux  journaliers  tombant  Sur  des  Membres 
qui  Seront  pour  la  plus  grande  partie  Doéfeurs  de  la  Faculté 
de  Médecine  en  FUniverfité  établie  en  notre  bonne  ville  de 
Paris  ,  ils  feront  ù  la  Source  des  lumières  de  cette  Ecole 
fçavante  à  laquelle  ils  Se  feront  honneur  de  porter  les  résul¬ 
tats  de  leurs  réflexions  particulières  ,  afin  de  s’éclairer  à  leur 
tour,  6e  de  diriger  avec  plus  d’afîurance  la  marche  de  leurs 
recherches  6e  de  leurs  obfervations.  A  ces  causes  ,  de  notre 
grâce  Spéciale,  pleine  puiffance  6e  autorité  royale.  Nous 
avons  par  ces  préfentes,  lignées  de  notre  main,  inffitué  6e 
établi  ,  inffituons  6e  établifi'ons  ,  fous  le  titre  de  Société 
Royale  de  Médecine ,  l’allemblée  6e  conférence  des  Médecins, 
qui  fe  font  déjà  réunis  par  nos  ordres  depuis  le  mois  d’ Avril 
1776  ,  pour  s’occuper  du  foin  d’étudier  lJiiftoire  6e  la  nature 
des  différentes  épidémies  ;  en  conléquence  Nous  avons  or¬ 
donné  6e  ordonnons  ce  qui  fuit  : 

Article  premier. 

L  a  Société  Royale  de  Médecine  fera  fous  notre  proteélion 
Spéciale. 

I  I.  ' 

Elle  fera  préfidée  à  perpétuité  par  notre  premier  Méde- 
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cin  &  fes  fuccefTeurs  en  ladite  charge;  lefquels,  en  leur 
qualité  de  Préfidens  ,  feront  InfpeFteurs  généraux  pour  les 
épidémies  &  autres  objets  que  N  ous  foumettons  aux  recher¬ 
ches  ck  aux  ôbfer  varions  de  ladite  Société.  Nommons  ,  dès- 
à-préfent,  pour  remplir  lefdites  places  de  Préfident  &  Inf- 
peèleur  Général  ,  les  heurs  Lieutaud  &  de  Laffone  ,  nos 

premiers  Médecins  ,  pour  en  jouir  pendant  leur  vie. 

. .  •. 

rit 
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La  Société  fera  compofée  de  trente  AfTociés  ordinaires , 
tous  Doéleurs  en  Médecine ,  réfidens  à  Paris ,  &  dont  vingt 
feront  toujours  choifîs  dans  la  Faculté  de  Médecine  de  notre 
Univerfité  de  ladite  Ville.  Lefdits  AfTociés  éliront  parmi  eux 
chaque  année  ,  au  fcrutin  ,  un  Direèlenr  &  un  Vice-Direèleur, 
lefquels  feront  fuppléés  en  leur  abfence  par  le  plus  ancien 
de  leur  Ordre  ,  fuivant  le  rang  de  leur  réception.  La  place 
de  Secrétaire  perpétuel  fera  également  occupée  à  l’avenir 
par  un  defdits  AfTociés  ordinaires  ;  &  néanmoins  avons  nommé 
&  confirmé  le  fieur  Vicq-d’ Aqir ,  pour  continuer  à  remplir 
ladite  place.  Seront  aufïï  admis  douze  AfTociés  libres  réfidens 
à  Paris  ,  pour  concourir,  avec  les  AfTociés  ordinaires  ,  aux  fins 
de  letabliffement  de  ladite  Société. 

I  V. 

Indépendamment  des  AfTociés  mentionnés  en  l’article 
précédent ,  feront  choifis  foixante  AfTociés  R egnicoles,  domi¬ 
ciliés  dans  les  Provinces ,  &  un  nombre  égal  d’AfTociés 
Etrangers  ;  lefquels  AfTociés  Regnicoles  &  Etrangers  per¬ 
dront  ce  titre  au  bout  d’une  année  de  réfidence  à  Paris. 
Outre  ces  Membres  ,  qui  feront  partie  du  Corps  de  ladite 
Société  ,  elle  pourra  défigner  &  élire,  au  fcrutin  ,  dans  les 
différentes  Villes  de  notre  Royaume  &  des  Pays  étrangers, 

ceux  avec  lefquels  elle  croira  utile  d’établir  une  correfpon- 
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dance  habituelle  ;  8c  pourront  les  perfonnes  ainfi  élues  fe 
qualifier  Correfpondans  de  la  Société  Royale  de  Médecine, 
tant  8c  fi  long-temps  qu’ils  fe  rendront  utiles  aux  travaux  de 
la  Société  -,  à  l’effet  de  quoi  il  fera  formé  chaque  année  une 
lifte  de  ceux  auxquels  la  Société  jugera  à  propos  de  confer- 
ver  ce  titre. 

y. 

La  Société  procédera,  par  fcrutin,  à  l’éle&ion  du  Secré¬ 
taire  perpétuel ,  des  Affociés  ordinaires  ,  Libres ,  Regnicoles 
8c  Etrangers  ;  8c  elle  Nous  préfentera  le  fujet  qui  lui  paroîtra 
le  plus  propre  à  remplir  la  place  vacante  \  voulant  néanmoins 
que  lefdites  places  d’Afiociés  foient  8c  demeurent  remplies 
par  ceux  qui  les  occupent  préfentement,  dont  Nous  connoif- 
fons  le  zèle ,  l’expérience  8c  la  capacité  ,  Nous  les  avons  con¬ 
firmés  &  confirmons  dans  lefdites  places  ,  conformément  à 
l’état  annexé  fous  le  contre-fcel  de  nos  préfentes. 

y  i. 

L  a  fociété  tiendra  des  Affemblées  particulières  8c  publi¬ 
ques,  dans  les  lieux  ,  aux  jours  8c  heures  qui  lui  ont  été  ou 
feront  indiqués  par  les  Réglemens  que  Nous  nous  propofons 
de  lui  donner  inceffamment. 

y  1 1. 

L  e  Doyen  en  charge ,  8c  le  Doyen  d’âge  de  la  Faculté  de 
Médecine  en  l’Univerfité  de  Paris ,  auront  droit  d’afiiffer  à 
toutes  les  féances  de  la  Société  -,  leurs  noms  feront  infcrits 
entre  ceux  des  Officiers  de  ladite  Compagnie  8c  ceux  des 
Affociés  ordinaires,  8c  ils  jouiront  des  prérogatives  qui  ap¬ 
partiendront  auxdits  Affociés. 

VIII. 

Pour  favorifer  encore  plus  la  communication  des  lu¬ 
mières,  8c  faciliter  les  fuccès  que  Nous  nous  promettons  du 
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préfent  Etabliffement ,  la  Société  nommera ,  tous  les  ans , 
deux  Commiffaires ,  qui  fe  tranfporteront  deux  fois  l’année 
en  F  A  iïemblée  de  ladite  Faculté,  à  laquelle  ils  feront  part 
des  découvertes ,  recherches  ou  obfervations  de  la  Société 
fur  les  objets  qui  pourront  être  relatifs  au  progrès  de  la 
Sdience. 

I  X. 

La  Société  s’occupera  de  tous  les  faits  de  Médecine  théo¬ 
rique  8c  pratique ,  8c  effentiellement  de  tout  ce  qui  peut 
avoir  rapport  aux  Maladies  épidémiques,  8c  autres  qui  fe 
répandent  quelquefois  dans  nos  Provinces  -,  fans  difcontinuer 
néanmoins  les  recherches  que  Nous  lui  avons  ordonné  défaire 
fur  les  Maladies  contagieufes  des  Bediaux ,  8c  fur  les  remedes 
8c  moyens  propres  à  les  prévenir  ou  à  les  arrêter. 

X. 

Attribuons  à  ladite  Société  l’examen  des  remedes 
nouveaux,  tant  internes  qu’externes,  de  quelque  nature  qu’ils 
puiffent  être ,  pour  lefquels  on  nous  demanderoit  des  Brevets  : 
Voulons  qu’aucun  defdits  remedes  ne  puiffe  être  vendu  8c 
didribué  fans  une  délibération  de  la  Société  qui  les  aura 
admis,  8c  fur  laquelle  il  fera  expédié ,  par  le  Secrétaire  d’Etat 
ayant  le  département  de  notre  Maifon,  des  Brevets  en  la 
forme  ordinaire  :  Révoquons,  en  tant  que  de  befoin,  la  Dé¬ 
claration  du  25  Avril  1772;  8c  toute  autre  commiffion  rela¬ 
tive  à  ces  objets  demeurera  fupprimée,  à  compter  du  jour  de 
la  publication  des  préfentes.  Ne  pourront  le  Lieutenant  Gé¬ 
néral  de  Police  de  notre  bonne  Ville  de  Paris,  8c  tous  autres 
Juges  ou  Officiers  quelconques  de  nos  Provinces,  donner  des 
permiffions  de  vendre  8c  débiter  aucun  remede,  fans  s’être 
fait  repréfenter  ledit  Brevet ,  dont  il  fera  fait  mention  dans 
les  permiffions  qu’ils  accorderont  ;  comme  auffi  fupprimons 
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Sc  révoquons  tous  Brevets  &  Permiffions  précédemment  ac¬ 
cordés  ,  fauf  à  ceux  qui  les  auront  obtenus  à  fe  pourvoir  par- 
devant  ladite  Société ,  en  la  forme  prefcrite  par  le  préfent 
article. 

X  I. 

« 

Voulons  que ,  pour  ce  qui  concerne  l’examen  des  remedes 
externes  &  chirurgicaux  qui  feront  préfentés  pour  demander 
des  privilèges,  il  foit  formé  un  Comité  particulier,  qui  fera  tenu 
le  premier  Lundi  de  chaque  mois,  dans  la  falle  d’affemblée 
de  ladite  Société  ;  lequel  Comité  fera  compofé  du  Préfident 
de  ladite  Société,  ou  ,  à  fon  défaut,  du  Directeur  ou  du  Vicc- 
Direfteur  ,  du  Secrétaire  perpétuel,  du  Doyen  de  la  Faculté 
de  Médecine  de  Paris  ,  &  de  quatre  autres  Membres  de  la 
Société  ,  (que  cette  Compagnie  choifira  toujours  parmi  les 
Docteurs  de  ladite  Faculté);  de  notre  premier  Chirurgien  & 
de  cinq  autres  Chirurgiens  à  fon  choix.  Seront  renouvellés 
chaque  année  les  Membres  de  ce  Comité  particulier  ,  à 
l’exception  des  Officiers  de  la  Société ,  du  Doyen  de  la 
Faculté  &  de  notre  premier  Chirurgien. 

X  I  I. 

Avons  confirmé  Sz  confirmons  les  Lettres  Patentes  du 
39  Août  1719,  enregillrées  en  notre  Cour  de  Parlement  le 
4  Septembre  de  la  même  année  ;  &z ,  icelles  interprétant  & 
expliquant  en  tant  que  de  befoin,  Nous  avons  ordonné  & 
ordonnons  que  tout  ce  qui  concerne  la  diftribution  des  Eaux 
minérales  &  médicinales  de  notre  Royaume ,  mentionnées 
efdites  Lettres  Patentes  ,  fera  fournis  à  l’examen  de  ladite 
Société.  Notre  premier  Médecin,  comme  Préfident  de  cette 
Compagnie ,  continuera  de  fe  dire  &  qualifier  Surintendant 
des  Eaux  minérales  &  médicinales  de  notre  Royaume;  il 
nommera  les  Intendans  particuliers  de  ces  Eaux  ,  auxquels 
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les  Brevets  feront  expédiés  gratis  ;  lefdits  Intendans  feront 
tenus  d’inflruire ,  de  tout  ce  qui  pourroit  être  relatif  à  leurs 
fondions  ,  ladite  Société ,  qui  choifira  parmi  fes  Membres  des 
CommifTaires  pour  faire  les  analyfes  néceflaires  8e  fe  tranf- 
porter  fur  les  lieux  où  leur  préfence  fera  jugée  utile. 

XIII. 

Pourra  au  furplus  ladite  Société  prendre  telle  délibé¬ 
ration  qu’elle  jugera  convenable,  Nous  donner  tels  mémoires 
&  propofer  tels  projets  de  Réglemens  qu’elle  avifera  nécef- 
faires  ;  fur  lefquels  mémoires  8e  projets  il  fera  par  Nous 
Itatué ,  8e  toutes  Lettres  néceffaires  expédiées  8e  adreffées 
à  notre  Cour  de  Parlement ,  pour  y  être  enregiflrées  en  la 
maniéré  accoutumée. 

XIV. 

i 

N’entendons  par  ces  préfentes  déroger  aux  honneurs, 
émolumens ,  privilèges  8e  prérogatives  dont  jouiffent  la  Fa¬ 
culté  de  Médecine  en  rUniverfité  de  Paris,  8e  les  autres 
Facultés  de  Médecine  de  notre  Royaume  :  les  avons  main¬ 
tenues  8e  gardées  dans  tous  leurs  droits  ;  en  conféquence , 
déclarons  très-expreffément  que  les  AfTociés  ordinaires,  libres 
r 'gnicoles ,  8e  étrangers ,  8e  les  Correfpondans  de  ladite 
Société ,  ne  pourront ,  à  raifon  defdites  qualités ,  enfeigner 
ou  exercer  la  Médecine  dans  notre  bonne  Ville  de  Paris  ou 
dans  notre  Royaume,  à  moins  qu’ils  n’en  aient  d’ailleurs  le 
droit ,  conformément  aux  Ordonnances.  Si  donnons  en 
mandement  à  nos  amés  8e  féaux  Confeillers  les  Gens  tenant 
notre  Cour  de  Parlement  à  Paris  ,  que  ces  préfentes  ils  aient  à 
faire  regiftrer ,  8e  le  contenu  en  icelles  garder  8e  obferver 
félon  fa  forme  8e  teneur ,  cédant  8e  faifant  cefler  tous  troubles 
8e  empêchemens ,  8e  nonobstant  toutes  chofes  à  ce  contraires  : 
Car  tel  eij  notre  plaifir  j  8e  ?  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  8e 


r£ 

fiable  à  toujours ,  Nous  avons  fait  mettre  notre  fcel  à  cefdites 
préfentes.  Donné  à  Verfailles  au  mois  d’Août,  l’an  de  grâce 
mil  fept  cent  foixante-dix-huit ,  &  de  notre  régné  le  cin¬ 
quième.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas  :  Par  le  Roi.  Amelot\ 
Et  fcellées  du  grand  fceau  de  cire  jaune. 

Regiflrèes  ,  oui  &  ce  requérant  le  Procureur  Général  du  Roi 
pour  être  exécutées  félon  leur  forme  &  teneur  ;  &  copie  colla - 
donnée  envoyée  au  Châtelet  de  Paris  pour  y  être  lues  ,  publiées 
&  regiflrèes  :  enjoint  au  Subfiitut  du  Procureur  Général  du 

Roi  d’y  tenir  la  main  &  d’en  certifier  la  Cour  dans  le  mois  y 

\ 

fuivant  V Arrêt  de  ce  jour.  A  Paris  ,  en  Parlement  ,  les 
Grand’ Chambre  &  Tournelle  affemblêes ,  le  premier  Septembre 
mil  j'ept  cent  foixante-dix-huit . 


Signé  DUFRANC* 


Ma 
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L  E  A  U 


DES  MEMBRES 

QUI  COMPOSENT  LA  SOCIÉTÉ  ROYALE  DE  MÉDECINE. 


•a- 


-— 1 


LE  ROI,  PROTECTEUR. 
OFFICIERS  DE  LA  SOCIÉTÉ. 
Messieurs, 

L  I Ë  U  T  A  U  D ,  Conf ciller  d'Etat  ,  premier  Médecin  du  Roi ,  de  l' Académie 
Royale  des  Sciences ,  &c.  Président  de  la  Société. 

De  LASSONE  ,  Confeiller  d'Etat ,  premier  Médecin  de  la  Reine  ,  &  du  Roi 
en  furvivance ,  de  l'Académie  Royale  des  Sciences,  &c.  Préfident  de 
la  Société. 

VlCQ  d’Azyr,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Médecine  de  Paris ,  de 

l'Académie  Royale  des  Sciences ,  &c.  Secrétaire  perpétuel  de  la  So- 

*  '  .  ' 

ciete. 


M.  LE  Doyen  en  Charge  A  / 

A>r  ,  -r,  j.  A  r  de  la  Faculté  de  Médecine  de  Paris. 

M.  le  Doyen  ddge,  J 


ASSOCIÉS  ORDINAIRES. 

Suivant  l'ordre  de  leur  réception,  &  dont  le  nombre  ejl  fixé  à  trente 

les  Lettres  Patentes. 


par 


Messieurs. 

Bouvard,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris ,  de  l' Académie 
Royale  des  Sciences  ,  &c. 


POISSONNIER  ,  Confcilhr  d'Etat ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris , 
de  r Académie  Royale  des  Sciences  ,  &c. 

GEOFFRO  Y  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

Lorry  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  premier  Médecin  de  S.  A.  S. 
Monfeigneur  le  Prince  de  Condé ,  Direfteur  de  la  Société. 

MALOET  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris ,  premier  Médecin  de 
Mef dames  ,  &  Médecin  de  la  Charité. 

Poissonnier  DES  PERRIERES,  Docteur  en  Médecine  ,  Médecin  conflit  ant 
du  Roi ,  &c. 

De  Jussieu  (Antoine-Laurent)  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris , 
Profejfeur  de  Botanique  ,  de  C Académie  Royale  des  Sciences. 

•  CAILLE,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

PaULET  ,  Docteur  de  la  Faculté  de  Paris  &  de  celle  de  Montpellier. 

DELALOUETTE  fils,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

JeANROI  ,  Docteur  Régent  des  Facultés  de  Paris  &  de  Nancy. 

ThOURET  ,  Docteur  Régent  des  Facultés  de  Paris  &  de  Caen. 

Mavduy  r  DE  LA  Vakenne,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris ,  Vice- 
Directeur  de  la  Société. 

Andry,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

Roussille  de  CkAMSERU  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

Saillant  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

De  la  Porte  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  &  de  celle  de 
Montpellier. 

L’Abbé  Tessier  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

D’ARCET  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris ,  Profejfeur  de  Chimie  au 
College  Royal. 

GuÉNET  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

BucQUET,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  Profejfeur  de  Chimie , 
de  l'Académie  Royale  des  Sciences. 

CoQUEREAU  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  Médecin  de  S.  A.  S. 
Monfeigneur  le  Prince  de  Condé. 

LAFISSE  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris. 

DESBOIS  DE  ROCHEFORT,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris ,  Cenfeur 
Royal. 

N.  B.  Il  y  a  fix  places  vacantes  ,  à  l'éleélion  defcjuelles  la  Société  procédera  lor/quc 
Sa  Majefté  l'aura  ordonné. 


ASSOCIÉS  LIBRES,  . 

Suivant  ‘L'ordre  de  leur  réception  ,  &  dont  le  nombre  ejl  fixé  à  douqe  par  les 

i  ( 

■ 

Lettres  Patentes. 

Messieurs, 

PoulletiER  DE  LA  Salle,  Maître  des  Requêtes. 

De  MoNTlGNY  ,  Préfident  des  Tréfioriers  de  France ,  de  V Académie  Royale 
des  Sciences. 

Macquer,  Docteur  Récent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  de  l' Académie  Royale 
des  Sciences  ,  Profiejjeur  de  Chimie  au  Jardin  du  Roi,  &c. 

DAUBENTON  l’aîné ,  Docteur  en  Médecine  ,  Garde  &  Dêmonfirateur  du 
Cabinet  d'Hifioire  Naturelle  du  Roi ,  de  L  Académie  Royale  des  Sciences ,  &c. 

Le  Roy  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  ancien  Profiejjeur  Emérite 
en  l'Univerfité  de  Montpellier. 

De  LàSSONE  fils  ,  Docteur  en  Médecine ,  de  la  Société  Royale  des  Sciences 
de  Montpellier ,  Médecin  ordinaire  de  la  Reine ,  &  Méde  Cm  de  l'Hôpital 
de  V ir J  ailles. 

Le  Comte  DE  LA  Billarderie  d’Angiviller  ,  Directeur  &  Ordon¬ 
nateur  des  Bâtimens  du  Roi ,  Chevalier  de  l'Ordre  Royal  &  Militaire  de 
de  S.  Louis  ,  Commandeur  de  l'Ordre  de  S.  Laqare  ,  de  l' Académie  Royale 
des  Sciences  ,  Intendant ,  en  furvivance ,  du  Jardin  Royal  des  plantes  ,  &c. 

WatfXET  ,  Receveur  Général  des  Finances  ,  de  V Académie  Françoij’e  ,  de 
celle  dg  Berlin ,  de  l'Infiitut  de  Bologne ,  Afifiocié  libre  de  l' Académie  Royale 
de  Peinture  y  &  Honoraire  de  celle  d' Architecture ,  &c. 

N.  B.  Il  y  a  quatre  places  vacantes ,  à  l’Eleéfion  defquelles  la  Société  procédera 
lorfque  Sa  Majefté  l’aura  ordonné. 


ASSOCIÉS  REGNICOLES. 

Suivant  tordre  de  leur  réception  y  &  dont  le  nombre  ejl  fixé  à  fioixante  parles 

Lettres  patentes. 

Messieurs, 

LAMURE,  Doyen  &  Profiejjeur  de  l'Univerfité •  •  •  •  "j 
Barthez,  Chancelier  Adjoint  de  £  U niverfité . j  ^  0  P 


— m 

VlT ET  ,  ancien  Profejfeur  de  Chymie  &  de  Pharmacie  •  •  A  Lyon. 

Navier  ,  Docteur  en  Médecine  ,  Correfpondant  de )  A  Chatons  -  fur- 

lé  Académie  Royale  des  Sciences . Marne. 

M  ARET ,  Secrétaire  perpétuel  de  C  Académie  de  Dijon ,  &c.  A  Dijon. 

RazOUX  ,  Docteur  Médecin ,  Correfpondant  de  l’Aca-j 

■  v  ,  ,  c  •  (A  Nifmes. 

demie  Royale  des  S  ciences . .  * . ;  J 

Le  Pecq  DE  LA  Clôture,  AriEré^é  à  la  Faculté  de} 

Médecine  de  Caen . . . 5  A  Rouen' 

Cusson  ,  Docteur  en  Médecine . i 

Amoreux  ,  fis,  Docteur  Médecin,  Bibliothécaire  des  A  Montpellier. 

la  Société  Royale  des  Sciences . ) 

Bonafos,  Doyen  de  la  Faculté  de  Médecine .  A  Perpignan. 

Le  P.  COTTE,  Curé  de  Montmorency  ,  Correfpondant  ) 

de  /’ Académie  Royale  des  Sciences . j  ^  Montmorency , 

Richard  Duplessis,  Docteur  en  Médecine  ,  ancien | 

t)  «f  i  i^tt  '  a  *  (  A.  Lé  antes. 

Recteur  de  lumverjite . ) 

Du  Bernard  ,  Doyen  &  Profejfeur  de  Médecine  •  •  •  •  A  Toulcufe. 

Gastellier  ,  Docteur  en  Médecine .  A  Montargis. 

GONTARD  ,  Médecin  penjîonné  de  la  Fille . f  ^  l  lUcfranche  en 

L  Beaujolois. 

CHIBOURG  ,  Atterré  A  à  la  Faculté  de  Médecine . ") 

7  00  e>  \  À  Cnert 

Le  Canut,  Profejfeur  de  Médecine . j 

Aubry  ,  Intendant  des  Eaux  Minérales .  A  Luxeuil. 

DOAZAN  ,  Docteur  en  Médecine . . 1  ^  Bordeaux 

BeteÉdeR,  Profejfeur  de  Médecine . j 

ROUGNON  ,  Profejj'eur  de  Médecine . -  •  •  •  A  Befançon. 

GuiLBERT  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  Ç  Au  Mefnil  prés 
ancien  Médecin  des  Camps  &  Armées  du  Roi  •  •  •  *\  Montlhéry. 

Brunyer  ,  Médecin  Confultant  de  MONSIEUR  ,  &\  yerrames 

Médecin  de  C  Hôpital . j 

,  .  \  A  Beaupuy  prés 

La  Servolle  ,  pere ,  Docteur  en  Médecine*  •«••••< 

r  7  (.  Montignac. 

La  SERVOLLE,  fils ,  Médecin  Confultant  de  Monfei-) 

,  ^  r  ’  •  (  ^  Ferfailles. 

gneur  le  Comte  d  Artois. . * . J 

De  VlCQ  ,  pere  ,  Docteur  en  Médecine  de  FUniverfité ) 

\  A  Valognes. 

de  Montpellier . ) 


Bonté  ,  Docteur  en  Médecine  de  Montpellier . 

De  Brieude  ,  Docteur  en  Médecine . 

De  Vercheres  , fils  ,  Intendant  des  Eaux •  •  •  •  •  • 
EHRMANN  ,  Doyen  perpétuel  de  la  'Faculté  de  Méde-  j 

cine . - . . 

,  '  '  •  ■  #  # 
SPIELMANN  ,  P rofeffeur public  de  Chymie  ,  de  Botani¬ 
que  &  de  Matière  médicale ,  &c . . 

Boucher,  Doyen  du  College  de  Médecine . 

BERNARD,  Doyen  de  la  Faculté  de  Médecine . 

Baux,  Doyen  du  College  de  Médecine . 

MenURET,  Docteur  en  Miédezihe . 

Raymond  ,  Docteur  en  Médecine ,  de  V Académie  des 

Sciences  de  Marf cille . .  •  •  • 

Barberet,  premier  Médecin  de  la  Marine . 


A  Coûtantes. 

A  Aurillac . 

A  Bourbon-Lancy. 


IC  r  "•  ■ 

A  Strasbourg. 

& 


x  >  \)M. 


A  Lille. 

A  Douay. 

A  Nifrnes. 

A  Montelimart. 


NlCOLAU  ,  Docteur  en  Médecine 


A  Marf  cille. 

A  Toulon. 

A  Marennes  en 


Feret,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  , 


Saintonge. 


Chanoine . \ 

DüPUY,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  ,  pre-') 

mier  Médecin  de  la  Marine  . . j 

GlROD  ,  Infpectcur  pour  les  épidémies  de  Franche -') 

Comté . ( 

Vacher,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris 

Médecin  en  chef  des  Armées  du  Roi . J 

DeLARSÉ  ,  Médecin  de  l'Hôpital  militaire  « . . 

FRANCE,  Médecin •  •  1  pour  Les  épidémies  de  Franche-') 
Charles,  Médecin  •  j  Comté  •  •  •  »  . . j 

DurANDE  ,  Infpectcur  des  Hôpitaux  de  Bourgogne •  • 
Bourdois  DE  LA  Motte  ,  Médecin  employé  pour! 

les  Epidémies . j 

RÉ  AD  ,  premier  Médecin  de  l'Hôpital  'militaire •  •  »  •  •  • 

JOYEUSE  fils  ,  premier  Médecin  de  la  Marine . 

JoANNlS  ,  Doyen  de  la  Faculté . | 

Darluc  ,  Profcjfeur  de  Médecine . J 

Dupichard,  Médecin  employé  pour  les  Epidémies •  • 
Jadelot,  Profcjfeur  de  Médecine  . . 


A  Cambray. 


A  Rochefort. 


A  Befançon. 


A  Bastia  en 
Corse. 


A  Arras. 


A  Befançon. 


A  Dijon. 


A  Joigny. 
A  Met  f. 


A  Marfeille. 
A  Aix. 


A  Tours. 
A  Nancy . 


acRwaggrjH 
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Th  O  U  VEN  EL ,  Intendant  des  Eaux  minérales 
Baratlon  ,  Docleur  en  Médecine . 


k  A  C outre  xeville  en 
}  Lorraine. 

SA  Chambon  en 
Combrailles . 

Y/arnjer  ,  Docteur  Régent  de  la  Faculté  de  Paris  •  •  •  A  Caen. 

«  .  ......  i  *-  *- 

HEQUET ,  Doyen  du  College  de  Médecine  •  •  . .  A  Abbeville. 

MAHON  ,  Médecin  de  V Hôpital  général . •  •  A  Chartres. 

.  «  «  » 

N.  B.  Il  y  a  deux  places  vacantes ,  à  l’éleélioti  defquelles  la  Société  procédera 
lorfque  Sa  Majefté  l’aura  ordonné. 


ASSOCIÉS  ÉTRANGERS, 

Suivant  l'ordre  de  leur  réception ,  &  dont  le  nombre  ejl  fixé  à  foixante 

par  les  Lettres  patentes. 

Messieurs, 

Franklin,  de  l'Académie  Royale  des  Sciences f 
de  la  Société  Royale  de  Londres ,  P réjident  de  la  S o->  uc^ement  a 

ciété  de  Philadelphie  •  •  . . S 

PRINGLE,  Baronet ,  Médecin  de  la  Reine,  P  réjident ) 

de  la  Société  Royale . '  '  ’  $  ^  Londres. 

GAUBIUS,  Médecin  du  Statouder . .  •  •  •  A  Leyde. 

ClifftON  Wintringham  ,  Baronet ,  Médecin  du) 

Roi  d' Angleterre . •  •  *  . J  ^  Londres. 

0 

Cullen  ,  Profejfeur  de  Médecine  ••  •  • . .  A  Edimbourg. 

B  (RC  K  ,  premier  Médecin  du  Roi  de  Suède .  A  Stockolm. 

Baker  ,  Docteur  en  Médecine ,  de  la  Société  Royale 

FotherghiLL,  Docteur  en  Médecine  ,  de  la  Société ] 

Royale . 

HEBERDEN,  Docleur  en  Médecine ,  Membre  du  College )  A  Londres. 

Royal . . . 

TURTON  ,  Médecin  de  la  Maifon  de  la  Reine ,  de  la 
Société  Royale . » , . 

Van-DOEVREN,  Profejfeur  de  Médecine-  •  « .  A  Leyde. 

LlND,  Ajfocié  au  College  Royal  d' Edimbourg ,  Mé-')  A  H ’ajlar  prés 
decin  de  l'Hôpital . .j  Portfmouth. 


î 


SERRAO  ,  premier  Médecin  du  Roi  ,  &c . 

VlVENCIO  ,  Médecin  de  la  Chambre  du  Roi  ,  Di¬ 
recteur  &  Surintendant  général  des  Hôpitaux ,  &c> 

QuiN ,  Profejfeur  de  Médecine . «O 

MACBRIDE,  Docteur  en  Médecine . j 

COTUNNi ,  P rofejfeur  d' Anatomie . 

CLEGHORN  y  P  rofejfeur  d' Anatomie . 

CAMPER  ,  ProfeJJeur  honoraire  d' Anatomie  &  de  Chi¬ 
rurgie  à  Amjlerdam ,  &c. . 

SALICETTI  ,  Premier  Médecin  de  Sa  Sainteté . 

RONNOW ,  ancien  Premier  Médecin  du  Roi  de  Po-'l 

lognt . .J 

Glass  ,  Docteur  en  Médecine . 

STORCK ^Premier  Médecin  de  Leurs  Majejîés  Impériales  • 

Dom  MüCIOZONA,  Premier  Médecin  du  Roi . 

BoNELL,  Docteur  en  Médecine . - . . 

Amar  ,  Vice-Préjldcni  de  f Académie  de  Médecine  •  • 
GOMEZ  ,  Secrétaire  ordinaire  de  l'Académie  de  Médecine. 
Dom  CASIMIR  Ortega,  Secrétaire  de  l'Académie 

de  Médecine  pour  la  Correfpondancc . * 

PERCIVAL,  Docteur  en  Médecine . .  • 

De  SlLLiNG  ,  Confeiller  d' État ,  Médecin  de  l'impéra¬ 
trice  . î . . . 

De  KrOUSE  ,  Confeiller  d'État ,  Médecin  de  l'Impé¬ 
ratrice  . .  . . 

Tissot  5  Docteur  en  Médecine . 

StrACK,  Docteur  en  Médecine . 

CALDANI  y  ProfeJJeur  dé  Anatomie . 

Allioni,  Docteur  en  Médecine . 

TARGIONI  Tozetti,  Docteur  en  Médecine . 

DUMONT,  Premier  Médecin  du  Prince  Charles •  •  •  • 

Burtin  ,  Médecin  du  meme  Prince  . . . 

Molinelli*  • 

BoNZI*  \*  •  »  *  \  Docteurs  &  Profejfeurs  en  Médecine 
Azzoguidi  »  •  {  Membres  de  l'infitut . 

Fattorini-»  •  ; 


A  Naples . 

A  Dublin , 

A  Naples. 

A  Dublin. 

A  Groningue. 
A  Rome. 

A  Stockolm. 

^A  Ex  ce  fer. 
A  Vienne. 


A  Madrid. 


î 


A  Manchefer. 

A  Pétersbourg. 

A  Lausanne. 
A  Mayence. 

A  Padoue . 

A  Turin. 

A  Florence. 

A  Bruxelles , 

A  Bologne * 


SlMMONS  ,  Membrf  drt  Gobkge  xît  Médecine  •  •  >  •  ♦  y  •  A  Londres. 

Tode  ,  Secrétaire- de  Ui  Société  de  Médecine .  A  Coppenhague. 

LiMBOURG  ,  Lainéiy  Médecin  des  Eaux  minérales «  •  •  A  Spa. 
Tribol^jjc^L^  L^NCCy  'Médecin  •'des-IfàpiÙtà&S  ■  c 

Secrétaire  perpétué/'  de  ia  drovrété  Êvoubmiquéi  «* *•'_)  ^  ^e;/u- 
HerrensChayaNd  ,•  Do  clair 'Médecin  ••  . .  A  Moral  eri  Suiffe. 

Hyriard  ,  Docteur  Médecin . . .  [  ^  Saint  Sebajlien , 

}  en  Bijcaye. 

Dun'can  ,  Membre  du’Cdlle'gt  Royal  de  Médecin f  •  •  •  A  Edimbourg. 
CothenïDS  ,  premiet  Médecin  du  R-oi  de  Prujfe.  •  *  •  •  ^  Berlin . 

HüNTER  (  Guillaume  ),  Docteur  en  Médecine •  dé'  la} 

Société  Royale ,  Actôilchlur  de  là  Reine  ' . w  ^  •A  Londres \ 

SâNCHÈS  (Antoine  Ribeiro)  ancien  Médecin  du  Corps')  Actuellement  d 

de  T  Impératrice  dé  Ru  fie . . . j  Paris. 

PRIESTLEY,  Membre  de  là  Sdciété  Royale . *  A  Londres. 

Zimmermann  , premier' Médecin  'du  ‘Roi  d' Angleterre jb 

dans  C  Electorat  d' Hanovre*  . )  ^  ÿdnovm. 

D’A  LE  ERG  ,  Médecin  du  Roi .  A  Stockolm. 

N.  B.  Il  y  a  cinq  places  vacantes^,  à  l'éleftion  clefquelles  la  Société  procédera 
lççlque  Sa  Majefté  l’aura  ordonné. 

tv  *  T\  «•«•*•••.»  •••  9  •  ’  > 

*  •-  *  v  v  '  J  '  j 

Fait  &  arrêté  an  Confeil  d'Etat  du  Roi  ,  tenu  à  Ÿerfaillés  le 

-  .  J  A-  a  ’*•  j  .  ’  . 

vingt-neuf  Août  mil  fept  cent  foixante-diN-huit.  Signé  LOUIS.  Et 
plus  bas  ,  Amelot. 


A  AT  **.’*  AA  fcs. 
trS  i 


u.  «.  t a: 


•  f  \  •  /•  •  ‘  ^  ‘  •■»•«*«  '  f  f  T")  *  A  / 

RegiJIri  ,  cwi  “é?  ce  requérant  le  Procureur  General  du  Roi ,  pour  être  exc- 
cwte  felôfi  fa 1 forme  &  teneur  ;  &  copie  collatwnn.ee  envoyée  au  Châtelet  de 
Paris  ,  pour  y  être  lu ,  publié  &  regifiré:  Enjoint  au  Subfitut  du  Procureur 
Général  du  Roi  d'y  tenir  la  main  &  d'en  certifier  la  Cour,  dans  le  mois ,  fui- 
i  vaut  t  Arrêt  de.  ce.  jour.  Â  Paris  en  Parlement ,  /es  Grand'  Cha  m  Bre  &  Tour- 
nelle  affemblles  ,  le  premier  Septembre  mil  fept,  cent  foix ante- dix -huit. 

*  '  V  5%L'  DUFRANG.  ’ 


